
 
 

Culte du 28 avril 2024 
(5e dimanche de Pâques) 

« Paul et Barnabé : nouveauté et apaisement » 

Assemblée d’Eglise 
 

Accueil et paroles de bienvenue (Philippe) 

Jeu d’orgue 

Salutation et invocation (Florian) 

Bienvenue à vous toutes et tous pour ce temps de culte.  

Nous sommes rassemblé.e.s au nom de Dieu notre Père et de Jésus Christ notre Seigneur, 

dans la communion de l’Esprit saint, ce souffle de vie qui emplit nos cœurs et anime notre 

Eglise.  

Déjà, le Seigneur nous donne sa grâce et sa paix. Il nous invite à trouver dans notre 

existence la vie qu’il nous donne en abondance. 

Amen. 

Louange (Florian)  

Unis par une même foi, en communion avec l’Eglise répandue à travers le monde et dans la 

lignée des générations de fidèles qui nous ont précédés, nous proclamons les louanges de 

notre Seigneur en lisant le Psaume 98 : 

1Chantez en l’honneur de l’Eternel un cantique nouveau, car il a fait des merveilles ! Sa main 

droite et son bras saint lui ont assuré la victoire. 2L’Eternel a fait connaître son salut, il a 

révélé sa justice sous les yeux des nations. 3*Il s’est souvenu de sa bonté et de sa fidélité 

envers la communauté d’Israël. Jusqu’aux extrémités de la terre, on a vu le salut de notre 

Dieu. 

4Poussez des cris de joie en l’honneur de l’Eternel, habitants de toute la terre ! Faites 

éclater votre allégresse et chantez ! 5Chantez en l’honneur de l’Eternel avec la harpe, avec 

la harpe, au son de tous les instruments ! 6Au son des trompettes et du cor, poussez des cris 

de joie en présence du roi, de l’Eternel ! 

7Que la mer retentisse avec tout ce qu’elle contient, le monde et ceux qui l’habitent, 8que 

les fleuves battent des mains, qu’avec eux les montagnes poussent des cris de joie 9devant 

l’Eternel, car il vient pour juger la terre. Il jugera le monde avec justice, et les peuples avec 

droiture. 

Et nous pouvons nous lever pour chanter le cantique 21-16 ‘Avec toi, Seigneur, tous 

ensemble’, les strophes 1, 3 et 5. Les enfants pourront rejoindre leur activité à la fin du 

cantique. 

  Cantique ALL 21-16 : Avec toi, Seigneur, tous ensemble (§1.3.5) 

  ➔ Sortie des enfants - Jeu d’orgue 

 



 
 
Liturgie pénitentielle (Florian) 

 Prière de repentance 

Tournons-nous vers le Seigneur avec lucidité pour lui demander pardon : 

Dieu notre Père, alors qu’au fil des jours que tu nous donnes de vivre, nous succombons si 

souvent à nos habitudes et à nos routines plutôt que de chercher un chemin de vie, 

pardonne-nous. 

Seigneur Jésus, notre frère, alors que nous nous avons tant de mal à suivre ton exemple et à 

vivre dans la sainteté à laquelle tu nous appelles, pardonne-nous. 

Esprit saint, Souffle de Vie, alors que nous nous laissons si souvent guider par nos réflexes, 

par notre intérêt, ou détourner de notre prochain par indifférence, pardonne-nous.  

Je vous invite à vous lever pour chanter le cantique 43-06, « Mon Dieu, mon Père ». Nous 

resterons debout pour l’annonce du pardon et nous garderons la page de ce cantique car 

nous chanterons ensuite la troisième strophe.  

  Cantique ALL 43-06 : Mon Dieu, mon Père (§1.2) 

 Annonce du pardon 

Dans sa miséricorde, le Seigneur vous pardonne vos péchés et vous appelle à vivre de sa 

grâce. Sentez-vous allégés et libérés, car vous êtes pardonnés.  

Amen. 

Nous chantons maintenant la troisième strophe.  

  Cantique ALL 43-06 : Mon Dieu, mon Père (§3) 

Liturgie de la Parole 

 Prière d’illumination (Isabelle) 

Au moment d’ouvrir la Bible, éveillons nos oreilles et notre esprit,  

disposons notre cœur, préparons-nous à l’écoute de la parole. Prions : 

« Seigneur, parce que nous sommes tes enfants, parce que tu as fait de nous ton Eglise, 

nous voulons être à ton écoute,  

réceptifs au message que tu nous adresses aujourd’hui.  

Rejoins-nous dans notre réalité, et fais résonner ta parole en nous. 

Parce que la tentation est grande d’émousser le tranchant et le piquant de ta Parole, par 

facilité, par confort, par peur aussi parfois,  

nous invoquons ton Esprit de Vérité. 

Qu’il agisse pour nous faire discerner ton message de Vie. 

Aujourd’hui, à ton invitation, nous cherchons ensemble la voie vers ton Royaume» 
 

 

 

 

 Lectures bibliques (Véronique) 



 
 

• Actes 9.26-31 : à ce moment du récit des Actes, Paul revient à Jérusalem, après 

avoir passé quelque temps à Damas, suite à sa conversion. Il n’est d’abord pas 

bien accueilli par les apôtres qui se méfient de lui. 

• Jean 15.1-8 : Discours d’adieu de Jésus à ses disciples ds les chap 13 à 17 - ici il 

leur indique comment porter du fruit, en demeurant en lui.  

  Cantique ALL 36-09 : 1,4 : « Jésus-Christ, tu nous envoies » 

Méditation (Isabelle) 

En ce jour d’Assemblée d’Eglise, il est intéressant que le calendrier liturgique nous propose 

de nous pencher sur ce texte du livre des Actes des Apôtres. Ce récit nous présente une 

scène qui est, finalement, assez applicable à notre réalité de communauté, qui réfléchit, 

cherche à trouver son chemin, sa manière de se profiler dans son environnement.  

Nous retrouvons ici la communauté de Jérusalem au moment où les choses commencent à 

assez bien s’organiser pour elle. Le nombre de ses membres augmente, elle s’est organisée 

et structurée pour s’adapter aux nouvelles situations - par exemple, à côté des apôtres en 

charge de la Parole, une équipe de diacres a été instituée pour prendre en charge le service 

des tables (à savoir la gestion des services concrets à rendre à la communauté, pour vivre 

une équité.) 

Sa vie n’est certes pas un long fleuve tranquille car elle reste en butte à la persécution et aux 
attaques émanant notamment d’opposants juifs, mais elle tente de préserver un équilibre 
et de se trouver un « rythme, des rituels» - d’ailleurs, déjà à 3 reprises, Luc a rédigé des 
« sommaires », des « résumés » faisant état de la situation de l’église (Ac 2, 42-47 ; 4, 32-37 ; 

5, 12-16). Elle se développe et se « rode » en cherchant son chemin nouveau, entre la 
lecture des Ecritures d’abord à la synagogue, la méditation de ces textes, la prière 
ensemble, la communion fraternelle, l’attention aux besoins les uns des autres, le partage 
des ressources, le soin aux malades, aux fragiles, le témoignage rendu à cette Bonne 
Nouvelle de la Résurrection qui a radicalement transformé leur regard sur les personnes et 
les situations.  
Subtil travail de recherche d’équilibre entre les besoins et les ressources disponibles, entre 
les appels entendus et la manière d’y répondre : qui mandater, qui charger de telle ou telle 
mission ?  
Mise en œuvre aussi du discernement pour repérer les opportunités, les ouvertures, les 
invitations à toujours mieux suivre les chemins indiqués par l’Esprit…. Ou les menaces, les 
pièges, les illusions (pensons à ce qui s’est passé avec Simon le magicien qui avait flairé chez 
les apôtres le bon filon pour ses propres affaires ….avant de se rétracter - Actes 8 : 5-25) 
Alors quand Saul de Tarse arrive à Jérusalem et cherche à se joindre aux disciples, c’est bien 
légitimement que les apôtres suspectent un danger, redoutent un piège, le prennent pour 
une « taupe » cherchant à infiltrer le groupe et le tiennent volontairement à distance.   
La méfiance est légitime, et le réflexe de rejet est compréhensible.  
Ce Saul, pharisien zélé, qui a persécuté la communauté naissante, qui a approuvé le meurtre 
d’Etienne, qui est allé demander au Souverain Sacrificateur des lettres pour pouvoir 
débusquer à Damas les « adeptes de la Voie » qui fréquentent encore les synagogues … le 
voilà qui veut rejoindre le groupe des apôtres à Jérusalem ….  
Comment être sûr qu’il ait vraiment retourné sa veste et qu’il est digne de confiance ?   



 
 
Il faut la présence, l’intervention, l’accompagnement de Barnabé pour calmer les craintes 
et permettre à Saul de déployer avec assurance la force de sa prédication-  
D’ailleurs, à deux reprises, Luc insiste sur cette assurance, cette hardiesse qui caractérise la 
prédication de Paul, et qui lui a attiré des ennuis puisqu’il lui a fallu fuir à chaque fois. Sa 
prédication était audacieuse, hardie, engagée, convaincante … et probablement ouvrait-elle 
des portes qui n’étaient pas encore envisageables pour la communauté de l’époque à ce 
moment-là de sa vie …  
Sa présence elle-même était dérangeante, mettait mal à l’aise, insécurisait …. 
 

Aujourd’hui, alors que nous allons tenir notre double assemblée d’église, j’ai envie de lire ce 
texte, de l’entendre dans le sens de l’encouragement face aux dynamiques nouvelles, de la 
pertinence de s’interroger et de se laisser interpeller par ce qui « sort des cases » …   
Un peu comme une mise en garde contre nos frilosités, contre nos rigidités, contre nos 
peurs de voir arriver des nouveautés (que ce soit collectivement ou individuellement)  
 

Nos communautés sont Eglise, certes, elles sont des lieux où la Parole est proclamée, où les 
sacrements sont administrés, mais elle sont également des organisations humaines, 
faillibles, vulnérables …  Nos paroisses tentent de tenir au mieux le cap de la proclamation 
de la Bonne Nouvelle, elles cherchent sincèrement à trouver les meilleures façons de faire 
entendre, voir, percevoir, appréhender, apprécier la vitalité de la BN d’un homme mort et 
ressuscité.  
Elles cherchent à trouver d’abord un équilibre « interne » … il faut « faire vivre le groupe », 
être attentif les uns aux autres, prendre soin les uns des autres, répondre aux besoins et aux 
attentes du plus grand nombre - bref, ce que l’on appelle « faire paître le troupeau », MAIS 
AUSSI il faut réfléchir à défricher des voies nouvelles. 
Parfois ces voies nouvelles impliquent de « se déplacer » intérieurement ; il est nécessaire 
de pouvoir intégrer de nouvelles façon de voir, de travailler. 
L’institutionnalisation est une étape incontournable pour assurer la pérennité de 
l’organisation du groupe, mais le danger survient quand le groupe se referme, se crispe sur 
la manière dont il a toujours fonctionné, et quand il y a refus, rejet de la nouveauté, de 
l’évolution -  
 

Il est nécessaire de voir arriver positivement des dynamiques du genre de celle que Saul 
allait distiller dans la communauté : il entre en discussion avec des juifs de langue grecque 
et tente de déjà franchir une frontière de plus, et nous savons que son champ de mission 
sera encore plus large, auprès de ceux qui n’avaient théoriquement pas droit à cette bonne 
nouvelle  … et il en a bavé comme on dit pour honorer cette mission.  
Ici, la communauté est méfiante, elle est réticente à accueillir en son sein celui qui a « viré 
sa cuti » comme on dit, qui a radicalement changé d’orientation, un «converti»... 
Et quand la dynamique nouvelle n’est pas accueillie, il est nécessaire d’avoir des Barnabé, 
des hommes, des femmes qui discernent, qui expliquent, qui racontent et qui rassurent, 
qui sont positifs et encouragent parce que la nouveauté n’est pas forcément mauvaise.  
Barnabé, dont le nom signifie « fils d’encouragement », celui qui a à cœur de permettre à 
chacun de se rencontrer, de s’apprivoiser, de se « reconnaître » dans sa pertinence au sein 
d’un projet commun, de s’encourager à explorer ensemble des voies nouvelles …. 
Barnabé pour accompagner et Paul et la communauté -  
Barnabé pour rassurer et encourager à ne pas craindre les évolutions nécessaires au cœur 
de notre mission. 
Toutes les Eglises, toutes les communautés comptent en leur sein des Paul et des Barnabé.  



 
 
Toutes nos communautés ont besoin de compter en leur sein des Paul et des Barnabé. 
Nos communautés aujourd’hui, dans la reconfiguration du paysage ecclésial et sociétal, 
DOIVENT compter en leur sein des Paul et des Barnabé. 
Paul, le « poil à gratter », celui qui met mal à l’aise, qui questionne, qui interroge pour que 
nos vies de communautés ne se résument pas à de « longs fleuves tranquilles » mais 
trouvent de la joie à sortir des sentiers battus et à inventer de nouvelles formes d’être au 
monde.  
Barnabé, le fils d’encouragement, qui maintient le lien et la confiance entre tous, les anciens 
et les nouveaux, qui rassure face à l’avenir et permet de s’engager avec espérance dans les 
chantiers nouveaux. 
La fin du passage lu ce matin nous encourage : c’est le 4è et dernier « sommaire » de Luc 
dans le livre des Actes :  Cette fameuse église avec et Paul et Barnabé « était en paix dans 
toute la Judée, la Galilée et la Samarie ; elle s’édifiait, marchait dans la crainte du 
Seigneur et progressait par l’assistance du St Esprit. » (Actes 10 : 31) 
Amen  
 

Jeu d’orgue 

Intercession (Florian) 

Seigneur, dans la confiance en ta toute-puissance, toi le tout-aimant, nous te prions : 

Pour les malades et les isolés, nous te prions.  

Pour ceux qui portent un deuil, nous te prions. 

Pour les marginaux et les désœuvrés, nous te prions.  

Pour les dirigeants de ce monde, nous te prions. 

Pour ce monde et toutes ces nations qui espèrent ta paix, nous te prions.  

Pour ton Eglise qui proclame ta Bonne Nouvelle, nous te prions.  

Pour ne pas seulement prier,  

mais aussi contribuer à ton plan d’amour, 

donne nous aussi la force et le courage  

de nous lever et de nous mettre en route,  

pour devenir des forces de vie dans ce monde. 

Et nous te disons ensemble la prière que Jésus nous a enseigné : 

Notre Père… 
 

Offrande  

 Invitation (Florian) 

 Collecte - Jeu d’orgue 

 Prière (Armelle) 

Annonces (Philippe) 

- Double Assemblée d’Eglise à l’issue du culte : élective et financière. 

- Temps des vacances scolaires francophones, donc pas de midi de la Bible pour ces 2 

prochaines semaines. 

- Dimanche 5 mai : culte dominical avec la participation des catéchumènes des 2 

groupes. 



 
 

- Dimanche 5 mai : à l’issue du culte, « Rencontre des Poivre et Sel », groupe 

intergénérationnel - après un repas partagé (buffet « auberge espagnole »)  

La réflexion du jour est proposée par Juliette Lema, avec le concours de Christel Zongning 

Meli, sur le thème « la génération sandwich » : il s’agit de cette génération engagée dans 

les soins et l’accompagnement, tant de ses enfants que de ses propres parents, et souvent 

encore mobilisée professionnellement.  

Cette thématique, proposée par Juliette concerne bien des membres de la communauté, 

quelle que soit la génération à laquelle nous appartenons.  

Venez nombreux - merci d’annoncer auprès d’Isabelle ce que vous pouvez apporter pour 

garnir le buffet. 

-  Pensons à nos aînés hospitalisés :Thérèse Bronselaer, Daniel Keller, Adèle Musafiri, …   
 

Exhortation, bénédiction, envoi (Isabelle) 

Que l’Esprit du Seigneur nous accompagne et nous maintienne unis en Christ, grâce aux Paul 

et aux Barnabé dont il dote nos communautés, dans l’audace de la nouveauté, de 

l’inattendu et dans la confiance.  

Notre existence aura alors un reflet lumineux dans lequel les hommes découvriront de quel 

amour ils sont aimés. 

Car c’est ici et maintenant que s’inaugure le temps de la décision, le temps où nouveauté et 

apaisement se conjuguent. 

Allons proclamer la paix et l’espérance du Christ ! 

• Soyons bénis au nom de JC. 

Que sa paix nous habite, 

Que sa force nous porte, 

Que son amour nous guide. Amen  

  Cantique ALL 62-82 : 1,3 : « Bénis-nous, Seigneur » 

  Jeu d’orgue 

 


